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REMARQUES S U R  LES  GENRES  DES  SOUS-FAMILLES  BURSAPHELENCHINAE P W O N O V ,  1964 
E T  RHADINAPHELENCHINAE  PARAMONOV, 1964 (NEMATODA : APHELENCHOIDIDAE) 
Pierre BAUJARD 
Centre ORSTOM, Laboratoire de Nématologie, BP 1384 Dakar, Sénégal. 
La sous-famille des Bursaphelenchinae Paramonov, 
1964 comprend trois genres : Bursaphelenchus Fuchs, 
1937, Omemeea Massey, 1971 et Teragranaia Massey, 
1974; ces deux  derniers  genres  sont  monotypiques. 
Le genre Omemeea est caractérisé par i) la région 
labiale en  forme d’ombrelle en  vue latérale; ii) un stylet 
long (23-26 pm); iii) la  position du pore excréteur, en 
avant du  métacorpus (Massey, 1971 a). Dans le genre 
Bursaphelenchus, la région labiale est bien séparée du 
reste du corps, avec des contours soit arrondis (B. leoni 
Baujard, i980),  soit anguleux [B. incumus (Rühm, 1956) 
Goodey, 19601. La  longueur  du stylet varie de 11 pm [B. 
crenati (Rühm, 1956) Goodey, 1960, B. digitulus Loof, 
1964, B. idius (Rühm, 1956) Goodey, 1960, B. pinasteri 
Baujard, 1980, B. ratzeburgii (Rühm, 1956) Goodey, 
1960, B. scolytiMassey, 19741 à 19 pm (B. bakeriRühm, 
1964, B. incurvus). La position du pore  excréteur varie 
également : chez B. seani Giblin & Kaya, 1983 et B. 
silvestris (Lieutier & Laumond, 1978) Baujard, 1980, le 
pore excréteur est en position très postérieure, après 
l’anneau nerveux, alors qu’il peut  être situé beaucoup 
plus antérieurement,  au niveau de la partie  postérieure 
du  metacorpus  comme chez B. elytrus Massey, 1971 fi), 
B. newmexicanus Massey, 1974, B. piniperdae Fuchs, 
1937 et B. steineri (Rühm, 1956) Goodey, 1960, ou  au 
niveau de la jonction entre le procorpus et le bulbe 
médian  comme  chez B. kolymensis Korentchenko, 1980. 
Les caractéristiques retenues pour l’érection du genre 
Omemeea ne sont pas considérées comme ayant une 
valeur  générique, puisque, à l’exception de la longueur 
du stylet, on observe une variation continue  de la forme 
de l’extrémité antérieure (d’arrondie à anguleuse)  et de 
la position du pore  excréteur  par  rapport  au  métacorpus 
(d‘antérieure à postérieure); la longueur  du stylet de O. 
maxbassiensis est proche de celle de B. bakeri et B. 
incurvus, avec une différence de  4  pm; ce phénomène 
est  enregistré dans d’autres  genres d’Aphelenchina tels 
Aphelenchoides avec A. appendurus Singh, 1967 et Ekta- 
phelenchus avec E. obtusus Massey, 1966, Omemeea est 
donc considéré comme  un  synonyme  mineur  de Bursa- 
phelenchus. Omemeea maxbassiensis (Massey, 1971 a de- 
vient Bursaphelenchus maxbassiensis (Massey, 1971) n. 
comb.; il se différencie des autres espèces du genre 
Bursaphelenchus par  son long  stylet  et la position  anté- 
rieure du pore  excréteur, en  avant  du métacorpus. 
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Le  genre Teragramia est  caractérisé par : i) la forme 
et la taille des spicules chez le mâle; ii) la vulve dis- 
tincte; iii) la forme  de la queue des deux sexes (Massey, 
1974). La  forme des spicules de T. willi Massey, 1974 
est  identique à celle observée chez de  nombreuses 
espèces du  genre Bursaphelenchus, notamment B. bakeri 
Riihm, 1964, B. bestiolus Massey, 1974, B. corneolus 
Massey, 1966 (Tarjan & Aragon, 1982). Massey (1974) 
ne mentionne pas la longueur des spicules dans sa 
description; les mensurations effectuées sur les illustra- 
tions (Fig. 144, in Massey, 1974) donnent  une  valeur  de 
20 pm, comparable à celle de  nombreuses espèces du 
genre Bursaphelenchus (Tarjan & Aragon, 1982). La 
vulve est distincte chez toutes les espèces du genre 
Bursaphelenchus. La forme de la queue, tant chez le 
mâle que chez la femelle, est  analogue à celle de nom- 
breuses espèces du genre Bursaphelenchus à l’exception 
toutefois, chez la femelle, de la forme  spatulée  de l’ex- 
trémité;  cependant ce caractère  ne peut  être utilisé au 
niveau générique en raison de la variabilité observée 
chez d’autres espèces du genre (Baujard, 1980). Tera- 
gramia est donc considéré comme un synonyme du 
genre Bursaphelenchus. Teragramia willi Massey, 1974 
devient Bursaphelenchus willi (Massey,  1974) n. comb. B. 
willi est  proche de B. elytrus Massey, 1971 dont il diffère 
par le stylet  plus  court  (1 1 pm vs 15 pm),  le sac 
post-vulvaire plus  court  (3 vs 7-8 diamètres du corps), 
le rapport a c )) (13-14 w 17-21) et les spicules à limbe 
court (vs long). 
La sous-famille des Rhadinaphelenchinae Paramo- 
nov, 1964 ne  comporte  qu’un  seul  genre,  monotypique 
également : Rhadinaphelenchus Goodey, 1960. Ce genre 
a été créé avec les caractéristiques suivantes : rapport 
(< a D élevé (60-196 chez les femelles; 92-179 chez les 
mâles), femelle avec volets vulvaires, sac post-vulvaire 
long  et queue  longue (c = 9,5-13), mâle avec une  bursa 
subterminale. A l’exception du  rapport (( a )>, toutes les 
autres  caractéristiques correspondent  parfaitement à la 
diagnose du genre Bursaphelenchus (Baujard, 1980). 
L’étude des  valeurs du rapport N a D pour les espèces 
décrites dans le genre Bursaphelenchus montre qu’elles 
varient  de  21 [B. chitwoodi (Rühm, 1956) Goodey, 1960 
à 60 B. wilfordi Massey, 19741. Certaines espèces du 
genre Bursaphelenchus possèdent un  sac post-vulvaire 
très  long,  atteignant presque le niveau de l’orifice anal : 
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B.  naujaci Baujard, 1980, B. xylophilus (Steiner & 
Buhrer, 1934) Nickle, 1970. Le  rapport (( c )) varie, dans 
le genre Bursaphelenchus de 9 (B. steineri) à 32 (B. 
xylophilus). Dans le genre Bursaphelenchus, tous les 
mâles possèdent une  bursa subterminale.  Par ailleurs, les 
études  sur  la biologie de B. xylophilus montrent  de  très 
grandes similitudes avec  celle de R. cocophilus. 
Rhadinaphelenchus est donc considéré comme un syno- 
nyme mineur de Bursaphelenchus. Rhadinuphelenchus 
cocophilus(Cobb, 1919) Goodey, 1960 devient Bursaphe- 
Zenchus cocophilus (Cobb, 1919) n.  comb.  Cette  espèce se 
différencie de toutes les autres espèces du genre par 
l’aspect très  élancé des adultes  (rapport (( a )) supérieur 
à 60). 
La diagnose antérieurement proposée (Baujard, 1980) 
pour  le genre Bursaphelenchus n’a pas  lieu  d’être  modi- 
fiée. Les sous-familles des Bursaphelenchinae  Paramo- 
nov, 1964 et des Rhadinaphelenchinae  Paramonov, 1964 
sont  considérées  comme des synonymes mineurs  de la 
sous-famille des Aphelenchoidinae Skarbilovitch, 1947. 
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SYNERGIE  ENTRE  LE  CHLORDÉCONE E T  NEOAPLECTANA  CARPOCAPSAE WEISER 
(NEMATODA : STEINERNEMATIDAE) 
POUR  LE  CONTRôLE  DE COSMOPOLITES  SORDIDUS (COLEOPTERA : CURCULIONIDAE) 
Alain KERMAEUEC et Hervé MAULÉON 
INRA, Centre Antilles-Guyane, Station de  Zoologie et Lutte Biologique, BP 1232 Pointe-à-Pitre Cedex, 97184 Guadeloupe. 
Le  charançon  du bananier (Cosmopolites sordidus) est, nier  dans la plupart  des pays tropicaux  producteurs.  La 
avec les nématodes  phytoparasites, une des principales lutte  chimique  contre  ce  Curculionide  met  en  œuvre un 
causes de pertes de  rendements  de la culture du bana- certain nombre de matières actives (produits organo- 
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